
SUR 200 HECTARES,  
D’IMPORTANTS TRAVAUX DE RESTAURATION  

DES SOLS SONT RÉALISÉS À ZEMMORA 
  
  

À quelques vingt kilomètres de Relizane, sur la montagne abrupte surmontée d’un 
marabout appelé Mustapha ben Smaïn construit en 1864, qui domine de ses trois 
cents mètres de haut le sympathique village de Zemmora, d’importants travaux 
entrepris par les Services de Défense et de la Restauration des Sols s’effectuent sur 
une superficie de 200 hectares. Là où une exubérante végétation croissait librement 
pour la plus grande joie des enfants du village et des adultes épris de solitude et de 
silence et dont les émouchets avaient élu domicile, une équipe de 60 ouvriers et 4 
puissants tracteurs défonce, creuse, nivelle, trace et plante. 
Un après-midi durant, nous avons parcouru, à la suite du très sympathique moniteur 
de la D.R.S. Monsieur Zouaoui Belkacem, ces vastes plantations qui s’étendent à 
perte de vue. 
Sur 42 kilomètres, des banquettes sont plantées : ici 2000 oliviers, là 830 
casuarinas, sur l’autre versant de la montagne 3000 amandiers, plus loin 800 
cyprès, plus loin encore 2000 figuiers et une énorme quantité de pins. Le tout 
traversé de quatre belles pistes d’exploitation soigneusement entretenues. Sur 
chaque versant de la montagne, une longue cascade de vingt-cinq petits barrages 
agencés avec un jeu de 137 déversoirs à étages empierrés. 
Bien mieux qu’un discours, des chiffres ! Depuis le mois de juin 1954, sur ces 42 
kilomètres de banquettes plantées, 22 kilomètres ont été créés par les gros tracteurs, 
les 20 autres par la main d’œuvre. 
Le marabout, difficilement accessible il n’y a pas bien longtemps encore, est 
devenu à la faveur des nouvelles pistes d’exploitation, l’un des endroits les plus 
recherchés par les gens du village et pour maintes raisons du reste : tranquillité, 
grand air, et l’un des plus beaux panoramas qui soient dans cette région. 
Avant de terminer notre visite dans ces vastes et jeunes plantations, nous jetterons 
un coup d’œil sur cette admirable réalisation créée dans l’immensité de cette verte 
et silencieuse montagne, alors qu’à quelque trois cents mètres plus bas, au pied de 
la montagne, le village de Zemmora s’étend, avec ses activités et ses bruits. 
La montagne du marabout Mustapha ben Smaïn a spontanément révélé sa beauté 
rebelle à ceux qui ont su méthodiquement la conquérir. 
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